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J’ouvris les yeux et me releva d’un bond. La première chose que je pus voir et constater est que je n’étais plus dans la salle du trône, mais dans une prison ! Une prison bien dorée alors… J’étais allongée sur un lit plutôt confortable. La dernière image qui me revenait était celle des prêtres qui avaient décidé de me faire subir quelque chose avec leurs objets millénaires, le reste je ne sais plus c’est beaucoup trop flou pour le moment. Je soupirai. Et maintenant qu’est-ce que je vais devenir ? Est-ce que je vais devoir moisir ici ? Je décidai de me reposer et je fermai mes yeux dans l’espoir aussi, d’oublier.
· Est-elle réveillée ? Demanda une voix grave.
· Je ne sais pas, pardonnez-moi mon roi. Mais en revanche, elle va bien son état semble correct selon le médecin qui l’a examiné il y a une heure de cela. L’informa le garde.
· Il a donné son accord pour les visites ?
· Oui, mais elle ne doit en recevoir que peu selon lui car elle doit se reposer. Ajouta-il.
· Ouvrez-moi alors. Ordonna le pharaon. 
Je fis mine de dormir, je n’avais aucune envie d’affronter le roi d’Egypte ! Même si je dois avouer qu’il m’a sauvé des griffes de ses serviteurs…
· Je sais que tu ne dors pas. Me dit-il sur un ton gentil.
· Pardonnez mon attitude mon roi. Enchainai-je gênée.
· Tu n’as pas à t’excuser, c’est à moi de le faire.
· A vous ? Lui dis-je surprise.
· Après tous mes serviteurs t’ont fait subir un procès comme si tu étais une véritable criminel alors que c’est faux…
· Ce n’est rien. Maintenant ils savent que je n’ai rien de maléfique.
· Passons, comment te sens-tu ?
· Je vais mieux. Affirmai-je.
· Tant mieux alors. Mais dis-moi, pourquoi t’es-tu enfuie du harem ? Il s’est passé quelque chose ?
Mon regard s’embua. Les mots ne voulaient pas sortir et pourtant devant lui, les émotions ne doivent pas compter je dois lui répondre. Il est l’homme le plus puissant du pays. 
· Si c’est trop difficile pour toi de m’en parler, je peux attendre.
· Non, car si je ne le dis pas aujourd’hui, je ne le dirai jamais. Une des femmes a tué ma mère, et elles ont essayé de me tuer à plusieurs reprises ! 
· Te tuer ? bégaya-il effaré.
· Je sais que c’est difficile à croire mais c’est la vérité ! Les filles qui sont là-bas sont prêtes à tout pour s’attirer vos faveurs ! 
· Mais je te crois Destiny, je te crois. Comment s’appelais ta mère ?
·  Anaferti.
· Effectivement, j’ai entendu parler de cette affaire… Je ne sais pas qui exactement qui a commis ce meurtre mais il a été fait avec la complicité d’un garde qui a été arrêté et jugé, mais ça je pense que tu le sais déjà...
· Effectivement.
· Je vais demander une protection rapprochée pour toi.
· Je ne veux pas y retourner ! Je vous en supplie mon roi ! Faites ce que vous voulez de moi mais ne me renvoyez pas là-bas ! Le suppliai-je, me mettant à ses genoux.
· Calme-toi, je n’ai jamais dit que je donnerai l’ordre qu’on te ramène là-bas. Moi-même je ne côtois jamais ce lieu et je ne suis pas pour, je le conserve uniquement pour honorer les traditions. Me dit-il essayant d’être rassurant.
Mais alors, qu’allai-je devenir ? Est-ce que j’allai enfin pouvoir retrouver ma liberté ? Ce serai si beau…
· Merci. 
· Cependant, j’ai une faveur à te demander.
· Tout ce que vous voudrez.
· Je pense que tu as entendu parler de mon fils Atem.
· Qui n’en a pas entendu parler…
· A cause de ma notoriété et de la sienne il est entouré parfois par beaucoup de gens intéressés, mais quelque chose me dit que tu n’es pas comme ça.
· Je ne vois pas où vous voulez en venir…
· Je voudrai que tu deviennes son amie, quelqu’un d’assez proche de lui pour lui faire garder les pieds sur terre, il se laisse parfois un peu trop distraire.
· Je comprends… Je marquai un temps d’arrêt. Et j’accepte.
· Merci. Maintenant reposes-toi bien et lorsque tu seras en parfaite santé, je te présenterai à mon fils.
· C’est plutôt moi qui devrai vous remercier.
Il me sourit, me regarda puis partit et je me rendormis. Il fallait que je me repose, car je n’avais récupérer que peu de force.
POV Seto

La nuit était tombée sur le pays et je gagnai l’antre des prêtres, un temple où l’on se réunissait sans le roi. J’avais demandé à Isis de venir car la fille que nous avions jugé me semblait suspecte, j’ai le sentiment que nous ne savons pas tout. Personne n’était au courant de ce rendez-vous.
Lorsque j’arrivai, je vis qu’Isis était déjà là et qu’elle interrogeait son collier millénaire. 
Je m’assis et attendais, de toute façon il n’y avait que ça à faire, les visions de l’objet sont parfois longues… Mais l’on en apprend énormément. Diable, que pouvais cacher cette jeune femme ? Les filles du harem sont là pour distraire, par pour autre chose. En tout cas le pharaon compte bien la protéger quoi que nous lui disions… Tout ça pour dire que je n’aimais pas tout ça et que j’ai un sale pressentiment.
· J’ai terminé. Me dit-elle sobrement.
· Et alors ?
· Elle n’a rien de maléfique, cependant elle est spéciale.
· Qu’entends-tu par spéciale ?
· Elle possède des dons que lui ont donnés les dieux à sa naissance.
· Tu veux dire que cette fille serai en quelque sorte une déesse ?
· Mi-humaine, mi-déesse je dirai. 
· Quels genres de pouvoirs possède-t-elle ?
· Le collier n’a pas pu me le réveler, pour le moment.
· Nous devons en parler au roi, si ça se trouve elle veut le détruire !
· Non, comme je te l’ai dit elle n’a rien de maléfique, si elle avait dans l’idée de tenter quelque chose contre notre roi, mon objet m’aurait prévenu.
· Que proposes-tu alors ?
· Nous devons lui apprendre à maîtriser ses pouvoirs afin qu’elle nous serve, ils sont puissant ce n’est pas négligeable.
· Nous sommes débordés Isis, qui pourrais avoir le temps de le faire ?
· Mahad.
· Il a déjà Mana.
· Justement, cette dernière pourra l’aider elle est à un stade bien avancé. Et tu pourrais aider Mahad aussi tu ne crois pas ? Ca te permettra de garder un œil sur elle…
· Tu n’as pas tort. Je te laisse lui en parler, j’ai encore beaucoup à faire.
· Bien.
Et je quittai le temple d’un pas décidé et déterminé à connaître ce que veut cette fille. 

POV Destiny

Quelques semaines s’étaient écoulées depuis mon retour au palais par un inconnu. On m’a dit que j’avais été trouvé par le roi des voleurs et qu’il m’avait largué ici. Au moins je sais a qui je dois ma douleur aux hanches. J’avais fait un peu de rééducation et je m’étais énormément reposée. Aujourd’hui était le grand jour : j’allai découvrir mon nouveau chez moi. Un garde vint me chercher et me conduisit jusqu’à la salle du trône. J’étais très timide et gênée : les soldats me dévisageaient d’un air si méfiant… Mais je me disais qu’il fallait absolument que je me concentre sur ce qui allait se passer ensuite. Quelques minutes plus tard, j’arrivai enfin à destination.
· Mon roi, voici la jeune femme que vous aviez demandé à voir. Dit-il en faisant la révérence.
A mon tour, je me mis à genoux et me relevai lorsqu’il m’en fit le signe.
· Si tu me le permets, je vais te montrer tes appartements.
· Mes appartements ? Demandai-je étonnée.
Mais il n’eut pas le temps de me répondre que trois de ses prêtres arrivèrent et à mon avis pas pour une visite de courtoisie.
· Mon roi nous devons vous parler, ce que nous avons à vous dire est de la plus haute importance. Annonça Seto.
· Cela ne peut pas attendre qu’elle termine sa visite ? Lui demanda le pharaon.
· Justement non. Ajoura Isis.
L’homme me présenta ses excuses et partit avec eux trois. J’imagine que j’allai être le sujet  de conversation. Il était temps que j’utilise certains de mes dons… Je me concentrai et leur sujet m’apparut clairement : Les détenant des objets étaient en train de révéler que j’étais une femme mi-humaine mi-déesse et que cela avait été revelé par le collier millénaire.
· Quand as-tu eu cette vision Isis ? Lui demanda le pharaon.
· Hier soir, en présence de Seto. Répondit-elle, sûre d’elle.
· Tu sais quel genre de pouvoirs divins elle possède ? Demanda-il à nouveau.
· Je peux peut-être vous répondre ou vous faire une démonstration. Les coupai-je.
· Comment oses-tu interrompre une conversation royale ? Grogna le brun. 
· Calme-toi Seto, cela ne sert à rien de t’énerver. Le sermonna Mahad.
· Eh bien Destiny, nous t’écoutons. Me dit calmement le roi.
· Je possède des dons de divination et je peux déplacer des objets par la simple force de ma volonté, mais j’ai encore du mal à maitriser ces pouvoirs.
· Justement, nous pourrions t’entrainer. Mahad est d’accord et Seto le secondera, du moins si vous n’y voyez aucune objection. Lui dit Isis.
· Non effectivement, qu’il en soit ainsi. Lui dit le roi.
· Je t’attendrai à mon temple demain matin. M’informa Mahad.
· D’accord. Lui répondis-je.
Ils partirent ensuite. Les choses sérieuses pouvaient donc commencer. 
· Mon fils nous rejoindra ensuite. 
Je répondis par un sourire. Mais le trac l’habitait, après tout il s’agissait du futur roi…
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